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Représentations cinématographiques d’un impossible bâti : 
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Représentations cinématographiques d’un impossible bâti :  

visions d’architectures utopiques, avant-gardistes ou d’anticipation 

 Plus que toute autre pratique artistique, l'architecture est gouvernée par des règles empiriques strictes et des 

dogmes intangibles. Elle se doit d’être fonctionnelle, stable, praticable. Pourtant, le pouvoir de s’affranchir des 

lois de l’architecture a toujours stimulé l’imaginaire des artistes : poètes, peintres et naturellement cinéastes créent 

de véritables fictions architecturales aux formes aberrantes et évolutives. La discipline architecturale se libère 

alors de toute contrainte, les constructions peuvent alors se faire aberrantes, mouvantes, inhabitables…  

 Des traditions littéraires et iconographiques à la fois riches et variées représentent les architectures rêvées. 

Ainsi, de multiples voies sont empruntées par les artistes pour que l’architecture "déraisonne". Dès l’Antiquité, ce 

type de représentations architecturales jouent un rôle important dans les espaces publics ou privés, par exemple 

dans les décors feints du théâtre ou des palais ou encore dans la peinture où les édifices irréels sont souvent 

présents en arrière-plan. La création de formes nouvelles s’élabore bien entendu à partir de constructions 

existantes. Celles-ci sont revisitées dans des rapports complexes fondés sur divers emprunts, combinaisons ou  

réinventions pour qu’adviennent ces "merveilles".  

 La propension des peintres à représenter des bâtiments imaginaires est aussi très vite source de critiques. Aux 

yeux de Vitruve, les architectures illusionnistes produites par les artistes sont comparables aux « grotesques » 

antiques dont le caractère hybride des espèces contrarie le bon sens et la rationalité. De tels assemblages vont à 

l’encontre des préceptes de solidité, de commodité et de beauté qu’il édicte dans son De architectura. 

 L’architecture pourrait être qualifiée de « fictive » lorsque la représentation d’un édifice ne prétend pas se 

référer à un monument réel ou susceptible d’exister, mais cherche au contraire à souligner le caractère 

fantasmatique de l’édifice, du point de vue de son apparence surdimensionnée ou de la complexité de ses formes, 

de leur profusion plastique (figures gratuites et irrégulières, frénésie décorative…). Le "caprice" architectural 

désigne en outre, dans le domaine pictural, un regroupement arbitraire et fantaisiste de bâtiments réels ou 

imaginaires. Il procède donc d’une logique d’association et d’accumulation. L’ornement prend alors volontiers le 

pas sur la structure architecturale, il semble la recouvrir.  

 Les cités idéales correspondent souvent à un type d’organisation politique, par exemple dans la tradition des 

voyages imaginaires dans la littérature des Lumières. Parmi les constantes de ces villes symboliques, on constate 

des formes vastes et spectaculaires, une maîtrise des flux aussi bien économiques que physiques. Souvent 

l’urbanisme harmonieux repose aussi sur des principes hygiénistes. Ajoutons que ces villes allégoriques 

compressent volontiers le temps : elles peuvent se faire en un jour, et même en un instant, et ainsi être sans 

histoire. 
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 Si de telles fantaisies sont aisément réalisables en animation (se reporter à la filmographie 

complémentaire), elles sont naturellement plus difficiles en prises de vues « réelles ». Mais le présent a parfois 

valeur d’anticipation et semble lui-même « fictif ». Né du XIXe siècle, le cinéma documente ainsi diverses 

prouesses technologiques de son temps, les grands ouvrages de l’ingénierie dont il dévoile les opérations 

successives de construction. René Clair par exemple, filme la tour Eiffel pour remodeler ce grand ensemble et 

proposer par le montage de nouvelles combinaisons dynamiques d’images aux axes insoupçonnés qu’il 

réagence  singulièrement.  

  Si peintres et poètes peuvent donc se soustraire aux lois de l’architectonique, les cinéastes le peuvent 

aussi, même si les contraintes d’un décor en dur obligent à d’autres contournements de la réalité par le biais des 

trucages. Par le montage, le cinéma recompose, il peut bousculer allègrement la crédibilité de tel ou tel 

bâtiment ou élément de mobilier par le jeu des associations contradictoires. Le médium a ainsi la capacité 

d’élaborer, de réagencer à loisir des architectures impossibles. Les créations cinématographiques prennent alors 

l’aspect d’assemblages disparates et plus ou moins extravagants d’éléments imités de la réalité.  

Damien Angelloz-Nicoud 

Bibliothèque universitaire de Paris 8 
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